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Préface

Peu d’endroits de l’Arc lémanique peuvent se targuer d’une 
histoire qui a laissé des traces aussi anciennes, passionnantes et 
riches que celui du domaine de La Lignière.

Nous le savions par tradition orale, car les pionniers de la 
clinique avaient transmis une quantité d’anecdotes mettant en 
valeur sa riche histoire. Mais la tradition orale ne repose pas 
toujours sur des fondements historiques. 

Il était fait mention de personnages hauts en couleur, tel l’ex-
centrique Voltaire et sa cave à vin dans le bâtiment du bas qu’il 
visitait, soi-disant, fréquemment. Des figures plus sombres, tel 
Lénine, qui aurait apprécié le cadre reposant de ce qui était à 
l’époque le Sanatorium du Léman – même si aucune preuve his-
torique de sa présence n’a pu être apportée. D’autres anecdotes 
extravagantes, comme l’histoire de ce brigand avec son mysté-
rieux tunnel creusé sous l’actuelle clinique, traversant même 
le domaine pour aboutir au lac, qui a nourri les fantasmes de 
plusieurs générations d’adolescents qui rêvaient de fouiller le 
sol pour retrouver ce tunnel improbable ou du moins quelques 
fausses monnaies napoléoniennes frappées dans le secret de ces 
lieux. Des informations chuchotées par certains, comme celle 
au sujet de la pâte Cénovis, emblème du patrimoine culinaire 
suisse, qui aurait été inventée à La Lignière dans la fabrique dié-
tétique PHAG.

Beaucoup de rumeurs qui se répandaient, mais dont il man-
quait les preuves historiques et documentées.

Même si un livre a célébré le centenaire de la clinique en 
2005, évoquant quelques éléments de son histoire, il faut recon-
naître qu’aucune étude sérieuse et poussée n’avait encore été  
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entreprise. Certes, la tradition orale a parfois manqué d’une 
certaine exactitude, mais très souvent la vérité historique et 
humaine se révèle être encore plus passionnante que ce que 
l’on pensait ! Car les archives abondent de trésors cachés qui 
sommeillaient dans les greniers de La Lignière, mais aussi dans 
les archives cantonales vaudoises. Des informations précieuses 
sont également sorties du château de Prangins, mais aussi de 
Haute-Savoie et même de Saint-Pétersbourg ! 

Grâce à l’initiative des Éditions Cabédita et de plusieurs his-
toriens, nous sommes heureux de posséder enfin un livre qui 
aborde l’histoire de ce domaine de manière approfondie. 

Nous découvrons avec émerveillement que, par sa situation 
privilégiée entre lac, rivières et forêt – Lignière vient du latin  
Lignum qui signifie bois – ce somptueux domaine seigneurial est 
dense en événements tissés au passage d’une population qui 
s’est succédé au fil des siècles de manière ininterrompue. Des 
lacustres à l’une des tribus helvètes du Ve siècle av. J.-C., du 
baron Guiguer de Prangins au célèbre philosophe français Vol-
taire du XVIIIe siècle, d’une princesse russe proche de la cour 
de Catherine II à un noble espagnol du XIXe siècle, en passant 
par l’épisode burlesque d’un faux-monnayeur, pour finalement 
à l’aurore du XXe siècle, après maintes péripéties, tomber entre 
les mains d’une jeune communauté chrétienne pionnière de la 
vision holistique de la santé. 

Aujourd’hui, en tant que directeur général de la Clinique  
La Lignière, je suis fier et reconnaissant d’être témoin et parti-
cipant de cette aventure. Je reste admiratif, ému et enthousiaste 
face aux pionniers qui ont initié ce qui est devenu la Clinique  
La Lignière. Comment ont-ils osé prendre autant de risques 
pour se lancer dans cette aventure ? Ce sont des visionnaires qui 
se sont engagés avec peu de moyens, mais une foi à transporter 
des montagnes ! 

Certes, de prodigieux concours de circonstances ont favo-
risé cette entreprise audacieuse. Néanmoins, je pense qu’au-
jourd’hui aucun administrateur raisonnable ne prendrait de tels 
risques. Mais, comme le disait si justement Mark Twain : « Ils 
ne savaient pas que c’était impossible, alors ils l’ont fait ! » Il n’a 
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suffi que de quelques mois pour qu’une poignée d’individus  
enthousiastes créent une clinique, une école d’infirmières, une 
fabrique de produits diététiques, une maison d’édition et une 
école de théologie. Ils étaient portés par un souffle novateur, 
mûs par une vision globale de la santé physique, émotionnelle et 
spirituelle, une approche d’un style de vie et d’éducation révolu-
tionnaire, incluant notamment le sport, la diététique, le végéta-
risme, l’abstinence de l’alcool et du tabac.

C’est pourquoi je suis heureux et enthousiaste de présenter 
ce livre qui révèle et valorise ce parcours unique.

Mon désir est de permettre à cette aventure Lignière de se 
poursuivre dans la dynamique qui a marqué profondément 
toute son histoire. Car, comme l’exprime si joliment le poète 
Antonio Machado :

Voyageur
Il n’y a pas de chemin
Le chemin se fait en marchant…

Mattia Benini,
Directeur général de la Clinique La Lignière
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Genèse d’un  
paradis sur terre

Éric Caboussat



Évolution climatique et 
apparition de l’homme

Assis confortablement à la terrasse de la cafétéria de l’établis-
sement hospitalier de La Lignière, contemplant l’extrême dou-
ceur du paysage alentour, il semble que le temps n’a ici aucune 
prise et que l’éternité devait déjà exister avant nous et qu’elle 
existera encore longtemps après nous.

Pourtant, ce paysage idyllique ne fut pas toujours aussi ac-
cueillant puisque au cours de la très longue histoire de notre 
terre et de cette région plus particulièrement, c’est seulement 
environ 13 500 ans av. J.-C. que les dernières glaciations prirent 
fin dans la région lémanique (période dénommée paléolithique).

Les glaciers qui bien auparavant mesurèrent dans cette région 
jusqu’à 900 mètres d’épaisseur se retirent. La région lémanique 
se recouvre de toundra, peuplée de genévriers et de bouleaux. 

Alors que les derniers mammouths disparaissent, de petites 
tribus nomades vivant principalement de la chasse, de la pêche 
et de la cueillette s’installent dans notre contrée. De cette fort 
lointaine période, aucun vestige relatif à une présence humaine 
n’a été découvert dans la région de La Lignière ou dans les com-
munes avoisinantes de Gland et Dully. Seul l’abri Freymond, 
grotte située dans la commune de Mont-la-Ville, nous a légué 
jusqu’à ce jour quelques indices précieux d’occupation humaine 
durant le paléolithique.

Le mésolithique, période s’étendant de -9500 à -5500, verra, 
quant à lui, le climat se réchauffer. C’est alors que la forêt rem-
place la toundra, et les cerfs, chevreuils et sangliers prennent la 
place des rennes qui migreront vers le nord.
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Les chasseurs-cueilleurs du mésolithique ont régulièrement 
fréquenté les rives du Léman où l’on a mis au jour, comme à 
Lausanne-Vidy par exemple, les restes de leurs foyers domes-
tiques, des os d’animaux chassés et consommés et des milliers 
d’éclats de silex. Il est sûr que ces groupes de chasseurs du 
mésolithique installèrent aussi leur halte de chasse périodique 
dans la contrée de La Lignière, parcourant les forêts touffues de 
chênes, de hêtres, de bouleaux pour traquer à l’arc le cerf ou le 
sanglier.

Le néolithique, qui connaîtra une transformation radicale 
des habitudes humaines et des us et coutumes liés à la survie 
avec l’avènement de l’agriculture et de l’élevage, verra également 
apparaître la sédentarisation des populations, la fabrication de la 
poterie et encore, par exemple, la métallurgie du cuivre.

Vases en céramique déposés dans différentes sépultures,  
vers 4300 av. J.-C., Lausanne-Vidy. 
(© Musée cantonal d’archéologie et d’histoire, Lausanne. Photo Y. André). 
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C’est au cours de cette période que les deux villages lacustres 
de la région de la Dullive voient le jour (-5500 à -2200). Il faut 
préciser qu’à cette époque le niveau du Léman était beaucoup 
plus bas qu’aujourd’hui. Ces communautés humaines subsis-
tèrent également durant l’Âge du bronze (-2200 à -800) qui vit le 
cheval devenir un moyen de transport, la société se hiérarchiser 
et l’outillage et l’armement se développer de façon significative.

L’Âge du fer (-800 à -20) verra la disparition des villages 
du littoral. Organisées en peuples distincts parmi lesquels 
on trouve les Helvètes, les populations celtiques bâtissent au  
IIe siècle av. J.-C. les premiers villages et villes fortifiés. Les Celtes 
ont également laissé des traces de leur séjour à La Lignière. Une 
sépulture fut découverte en 1909 dans une gravière des environs 

Bijoux celtiques en bronze (fibules, bague et bracelet) mis au jour dans la 
sépulture d’une femme du IVe siècle av. J.-C. découverte en 1909 à La Lignière. 
(© Musée cantonal d’archéologie et d’histoire, Lausanne. Photo N. Jacquet).
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immédiats de l’établissement hos-
pitalier. Elle date du second Âge du 
fer (La Tène ancienne, IVe siècle 
av. J.-C.).

La période romaine (-20 à 
+450), dont on identifie actuelle-
ment treize sites et habitats inven-
toriés sur le territoire de La Li-
gnière et de la commune de Gland, 
nous a également légué un nombre 
de pièces considérables comme 
le milliaire du pont de la Dullive, 
réalisé sous le règne de Maximin 
le Thrace et Maximus au début du 
IIIe siècle apr. J.-C. Sur cette borne 
en calcaire est gravé en latin le texte 
suivant ainsi traduit :

« L’empereur César Caius Ju-
lius Maximin, Pieux, Heureux, 
Auguste, et Caius Julius Maximus, 
très noble César, ont restauré les 
ponts et les routes qui s’écroulaient 
en raison de leur vétusté. Depuis la 
Colonie Équestre : sept mille pas. »

Le haut Moyen Âge (450 à 800 
apr. J.-C.) nous a aussi et généreu-
sement légué de nombreuses trou-
vailles avec notamment les décou-
vertes de 1950, 1974, 1976 et 1979. 
Ce sont en effet près de 200 tombes qui ont été inventoriées 
dans une vaste nécropole toute proche de La Lignière. Située au 
Martelet et Au Tauny, cette nécropole, qui fonctionna du IVe au 
VIIe siècle, a livré parmi tant d’autres richesses archéologiques 
quelques rares objets de parure, deux rarissimes monnaies by-
zantines en or et surtout le crâne d’une jeune femme déformé 
intentionnellement. Cette pratique était courante parmi les  

Milliaire romain du IIIe siècle  
apr. J.-C., découvert en 1941. 
(© Musée romain de Nyon.  
Photo Rémy Gindroz). 
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